
mourrir un chat di jours après l'exrpation d'ne dea aspaile (patr.
ayant été enlevée quelque temps auperavmt), s qu'R it pu, par la-
topase, se rerdre empte des causes de la mort. La veille, est animal
paraissait étre en très bonne saté. M. Harley (2) raeonte eu'un ut
albinos, sur lequel il avait extrpé une des capsules depuis six semainus,
et Pautre depuis quinze jours, avait parc en très bonne santé jusqu'à l.
nuit de sa mort. M. Har'ey semble croire, en conséquente, que est
animal a d étre tué par unantre rat. Mais l ne dome aneune mise
l'appui de cette opinion, et Il y a liou de croire que cette mort inatuen-
due, a été due à la même eanae qui fait mourrir aussi d'une maniée
inattendue et Phomme et les animaux chez lesquels manquent les foneton
dea capsules surrénales.

M. Philipeaux attribue la mort des trois rata qu'il a perdus, sur quatre,
au froid assez intense, dit-il, auquel oes animaux ont été exposés. Il est
probable que, si en rédigeant sa note du 22 décembre 1856, dans la-
quelle il émet cette opinion, il avait cherché quelle était la température
des journées ou des nuits oÙ ces animaux sont morts, il n'aurait pas
annoncé une chose aussi complètemntimpossible que celle-h. Bes rata
sont morts : le premier le 12 novembre, le second le 26 du même mois,
et le troisième le 7 décembre 1856. En consultant les tables des obser-
vations météorologiques faites à PO'servatoire de Paris, on trouve que
la température à l'air libre, à midi et à minuit a été, le 12 novembre, de
60,8 et de 307; le 28 novembre, de 40,9 et de 80,4, et le 7 décembre,
de 130,7 et de 100,6.

Ces températures, évidemment, n'étaient pas assez basses pour causer
la mort de rats en bonne santé. Si donc le froid a contribué à faire
mourrir ces animaux, c'est qu'ils étaient malades.

De plus, même chez les rats albinos les capsules surrénales ont des
fonctions importantes, car si on les enlève simultanément, la mort sur-
vient en deux on trois jours comme chez les animaux non albinos.

Nous ferons encore remarquer que, si l'on enlève les deux capsules
surrénales, l'une huit ou dix jours, on plus longtemps, après l'autre, on
peut voir quelques animaux (les chats surtout) survivre un ou deux mois,
ou peut-être plus longtemps; mais tous cependant, après cette longue
survie, se sont affaiblis ef sont mort presque subitement, sans qu'il sem-
ble possible d'expliquer cette mort autrement que par labsence des fonc-
tions des capsules surrénales. Quand on étudie les cirecestances des
expériences où l'on a observé ces longues survies, et surtout les phéno-
mènes qui précèdent la mort, on voit qu'au lieu d'être contraires à
l'opinion que les fonctions des capsules surrénales, au moins chez les ani-

(2) Md. TnES and Gaette, nov. 28 1857, p. 564.


